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c'wt le crédit qui est une cause ; 
de ruine dans nos campagnes et 
nos villes; cVst le crédit qui accu¬ 
mule les dettes et en gendre les 
poursuites, source de ces frais 
ruineux lesquels notre province 
eut eu lenora. Ah ! si uue honue 
fois ou pouvait tuer le crédit ! 

Quel immense service ou ren¬ 
drait à nos cultivateurs et à nos 
classes ouvrières surtout.si Ton 
pouvait une fois les débarasser 
de ce monstre ' W j _ 

En France, les affaires se font I fêdéral 


l'assentiment de M. Foster, et 
savex-vone qu»l a été leur thème? 
l«o voici : les prochaines élections 
devront se faire entre Protestants 
et Catholiques, parce que le 
gouvernement Laurier donne 
tout aux Catholiques et il faut 
s« préparer a fyire la guerre aux 
Canadiens-Français et a les 


Toute» cvuimunientiun» 


iiccrniuit rad¬ 
iai ni»t ration devront être ndrewi-u» A 
A. GAUVIN, Imprimeur, 

Buravix: ■WH linr Maiu. 

Boite l:tOÎ». - - - Wnrsimi, Mas 


nouvelle “Le régiment ik- carabiniers 
quelques montés sera counulaous le nom 
messages de "c arabiniera montés caua- 

!-•' 3 diens.” il aura un état-major 
inq livres et trois escadrons. Il sera recruté 
ne lit pas sans délai parmi les volontnires 
des corps de cavalerie de la 
milice active, parmi la police 
en-1 montée du Nord-Ouest et parmi 
les autres volontaires 
mère L'état-major Be composera d’un 
Ne lieutenant-colonel, d un second 

skey commandant, d'un adjudant, 

lorsque d'un offici, i de transport, d’uu 

ille." quartler-multre. d’uu c htruégien, 

tirée. d’un otheier vétérinaire, etc. 

L'emôleineut sera lait par les 
New York.—Une dépêche de otticiere commandant les «sca- 
Londres publiée aujourd'hui par drous, aidés de leurs subalterne.--, 
le ‘World annonce que le par les officiers du district, par le 

général James H Yule, qui commissaire de lu police moulée 

et des olliv ivre 


décembre, un obus de 
tomba dans la ville e 
explosiou. Il lut ou 
trouva dedans la lettre suivante 
"Cher Powell (colonel Bud‘ 
Powell) Excusez le messager de 
fer. Veuillez dire à Mme. 
et famille en bonne santé, 
buvez pas 
Gardez-en 


Canadiens-F 

soumettre par la force déa 
armes. 

La* comté de Queeus et Sun- 
bury est représenté au parlement 
1 par l'hon. M. Blair, 
nu comptant ou à peu près. On ministre des ch'-mius de fer. 
aurait honte de vivre à crédit. C’est, d'après le "Transcript,” de 
Même dans le commerce, les Monctou. un des "strougest 
délais sont courts et les traites Protestant cou6titneucies" du 

ii M. Foster, qui 
se présenter à York 
y sent battu à l’a- 


L'*<liiimivtrmti<iu u'<w( |hw ma|Nniwtl>U‘ >l< * 
article» uu entTMpoiuUncc» iKiiinnt «ipni*. 


ABONNEMENTS 

Canada et K Ut* Uni». 

Europe (oumprin le |x>rt). 

Mricimirut /KlifflWü iVilnimr. 


TARIF DES ANNONCES. 

lèr* 1 inaertùm, par hfne.--.... .. . .12c. 

Ctiaque iuaertioii *utw»K|uenl«. te. 

N. B.—Le* annonce de naituaiiiv», umria*re« 
«êpultnre» «enint innétw* au Uux du 2Ù 
ohaaua. 


sont toujours honorées. Canada, V 

Puis, comme tout est compté! ne i»eut pli 
Il n’est pe,ut-être pas «le jaiys au pane qu’il 
monde où lu comptabilité est vain*, qui» 
plus générale et fdus soignée atout à Queeus et Sunbury, avec 
qu’en l’inm e Tout le inonde, la question protestante et auti- 
ou à peu près, tient compte de française. 

ses recettes et de $«*8 dépenses. M’allez pas croire cine ces 

1/omque l’ouvrier reçoit sa paie, discours inceudaircs de M. Tilley 
il y. conseil de famille, le soir, et de M. Hetherington sont des 
après souper. «Oit commence racontars «le journaux, car nous 
par mettre de « ôté un** certaine publierons demain trois déçlara- 
portion pour la bauque d’épar- tions solennelles de citoyens fort 
gnes. Ensuite, OU voit quelles retmectables qui les ont entendus 
out été les dépenses de la quin- ht si oette campagne n’a 

zaine écoulées et l’on se basse la pas été avec l’assentiment 
dessus pour établir le budget de de l’hon. M. Foster, comment 
la quinzaine suivante, en y fai- se fait-il qu'il n’a pas éli¬ 
sant une réduction, si c’est posai- tore désavoné ces deux ora- 
ble. tours. Il y a un mois et demi 

jk Voilà comment il se frit qu»? qu’ils vomissent les préjugés 
la France était prête à payer Vin- dans ce comté' 
d«*ranité de cinq milliards à M. Foster est le premier lieu- 
l'Allemagne. 11 y avait partout tenant de Sir Charles Tupper, le 


du A «mi -Ouest 
désignés par lut 

Les bous-olticiers des 
permanents, de la milice 
et les soldat» de la police ) 
seront enro 

Les trois 
désignés pal 
L’escadron J 
quatre grot 
groupe sera 
il sera concentré. Le second 
groupe sera enrôle à 6te-Cather- 
i ne, Peterboro, Toronto et Oltawa 
et concentré à ïoronto. Le 
Troisième groupe sera enrôlé a 
London, Kugdion et Montréal. 
La* quatrième groupe sera enrôlé 
à Québec, Canuiug, 6ussex et 6t. 
Jean et concentré à Halifax. 


Londres,—Ou craint beaucoup 
que cette guerre désastreuse 
cause la mort de la reine Vic¬ 
toria. 

“Elle ne peut se pardonner 
d’avoir consenti à une guerre 
dont elle n’ajamaisété convaicue 
de la justesse et de la 
nécessité. 

Elle ne peut plus dormir. 

Aussi sûrement que Kruger 
voit le doigt de Dieu dans les 
victoires des B«Brs, la reine 
Victoria voit le jugement de 
pieu dans les défaites anglaises. 

MMLr ■ 

Une dépêche d’Ottawa, reçue 
par le ‘ Star,” annonce que le 
gouverneur-général a reçu un 
message du secrétaire d'Etat 
pour les Colonies, M. Chamber¬ 
lain, lui annonçant que le 
gouvernement impérial acceptait 
Poiire d’uiv second «ontingent 
canadien. \ / r 

Le ministre Oté la milice,'le 
Dr. Bordeu, aurait dit que 
d'après lui, uu détachement de 
1000 hommes sera euvoyé, 
probablement un détachement 
de cavalerie. 

- la poursuite des Bœrs. avau été 

Sterkstroom.—En conséquence lait prisonnier Pour sauver ses 
des revers subis par les armées troupes, le général Yule lut forcé 
auglaises d’Afrique-Sud. toute la d'abuadonner ses blessés, ses 
région du nord de la Colonie du vivres, ses munition*, etc. et de 
Cap est visuellement en état de s’enfuir pour se j »ihdre aux 
rébellion. troupes du général 'White, à 

Les indigènes de cette contrée. LadyBinith. 

comme ceux du Basutolaud se .- 

soulèvent en constatant la Paris—Bien que 1»; gouverne- 
faiblesse des Anglais. ment franc us sou décidé à maiu- 

- tenir la neutralité, il prend 

Cape Towu,—Les partisans des néanmoins des mesures de pré- 
Bcers continuent à tenir des cau tious dans le cas où une 
asseiûblées secrètes dans dîner- eX pl os ion du sentiment popul- 
entes parties de la Colonie du aire occasionnerait un- conflit 
ç a p. avec l’Angleterre. En cousé- 

L’atiitude des fermiers hollan- ( j ae „ cei les ministères de la 
dais est menaçante. marine et de la guerre déploient 

-- une grande activité. Les port* 

IiQ Cap,_l«es dernières itou- de la manche et de l’Atlantiqut 

velles de Ladysmith disent que- sont graduellement pourvus dt 
le uenéral VVhite n’a rien à nouveaux moyens de défense 
K,'. _ .....Ion» fiimnu .a mnnnivs i‘*r.entionnelle8 SOllI 


escadrons 


menaçaient de couper leur 
retraite. C’est pour empêcher ce 
désastre que le général White a 
livré les batailles d'Elandslaagte 
et de Rietfontei», et cela a per¬ 
mis à Yule d’atteindre Lady¬ 
smith. 

Récemment, on annonçait que 
le général Yule avait été renoyé 
én Angleterre completeurent 


Cnpetown,— Lu Cavalerie an¬ 
glaise est decimée pur les 
maladies et il a fallu abattre 
plus de 400 chevaux. Si cela 
continue c'est un nouvel obstacle 
à une marche en avant. 


Gallifïet et Dreyfus, 


Ayant été prié de donner son 
avis sur la lettre de Dreyfus, le 
général de Gai lifte t a dit : 

"Lorsqu'on m’a demandé 
d'mtercéder auprès du président 
Loubet «lin d'obtenir la grâce de 
Dreyfus, j’y ai consenti à la 
condition que Dreyfus demande¬ 
rait sa grâce ce qui l’obligeait à 
accepter comme juste le juge¬ 
ment rendu par le conseil de 
guerre de Rennes. Il n'a maiu- 


Le général Buller a fait 
détruire le pont sur la Tngela 
pour son artillerie, ce qui ne 
semble pus indiquer de sa port, 
une marche en avant, mais bien 
plutôt la crainte d » voir le 
Bcers l’attaquer. 


La Rochelle 10 Dec. 1899. 

Eh ! Bonjonr Monsieur du 
Corbeau! c’est le salut amical 
que chacun pronomv en entrant 
dans le nouveau magasin qui 
vi nt de s’ouvrir dans notre 
charmant village de 6t. Maloet 
dout L* propriétaire porte le nom 
de ce volatile croassant le Cor¬ 
beau. Il porte, du reste, bien 
son nom, quant au plumage, car 
il a une chevelure et une mous¬ 
tache des plus noires. Tous ici 
nous lui souhaitons tout ce 
qu'un storeman peut désirer, 


L’Economie Française 


A propros d'ouvriers et de tra¬ 
vail, il est une chose, entre au¬ 
tres, que les nôtre devraient imi¬ 
ter: l économie. Ah! sur ce ter¬ 
rain, les français nous font la 
leçon. Eu premier lieu, ils s'ha¬ 
billent fort simplement et ils ne 
rougissent point de porter “ l’é¬ 
toffe du pays." Ils uuraieut ' 
honte d'hacheter de préférence 
—commuée la se pratique chez 
noua,—des étoiles importées pour 
s’en affubler, 6ur ce terrain, le 
sentiment national est tiès ac¬ 
centué On encourage la pro- 
duciioii nutionalé avant tout et 
contre tons. Chez nous c’est le 
r la défense des I contraire qui a lieu ; les impor- 


Mgr. Falconio 


Mgr Falconio le délégué papal 
au Canada, a reçu de la cour de 
Rome les documents officiels qui 
désignent la capitale du Domin¬ 
ion comme siège de la résidence 
parmi nous du chef de notre 
église dans ce pays. 

Le Vatican a décidé de suivre 
dans le cas présent, l'habitude 
établie ailleurs, de choisir la 
capitale d’un pays comme siège 
de sen représentant. 

Ou ne sait pas encore si Mgr. 
Kalconio fera construire un 
palais, on s’il achètera une 
résidence à la haut** ville. 

A l’heure qu’il est, le délègue 
papal occupe des appartements 
à l’université d’Ottawa. 


La Torche Incendiaire. 


Une Campagne de haine au 
Nouveau-Brunswick par 
l’hon. M. Foster. 


TOUT LE MONDE EN PREND. 

Tout le monde prend aujour¬ 
d’hui du u.vume rhumai, pour le 
traitement du rhume, de la 
grippe, de la toux et de la bron¬ 
chite. 









